
94
la revue canadienne

1 avait mamfesté souvent son respect pour les idées religieu­
ses, et sa sympathie pour l’Eglise. Il avait combattu l’intolé­
rance sectaire dans des brochures retentissantes De là à 
devenir croyant, et surtout pratiquant,il y avait sans doute un 
grand pas. Dieu soit loué, Emile Faguet a fait ce pas. Comme 
son émule Jules Lemaître, il est mort en chrétien II a de 
mande et reçu les sacrements de pénitence, d’eucharistie et 

extreme-onction. C’est monseigneur l’archevêque de Laodi- 
cee qui l’a assisté à ses derniers instants. Tous les lecteurs 
catholiques du maître disparu se réjouiront de cette heureuL 
nouvelle. Brunetière, François Coppée, Jules 
Emile Faguet, Paul Deroulède 
exemples ! Qui donc soutiendra 
est morte en France ?

Lemaître, 
• Ce sont là d’illustres 
que la pensée religieuse

partis qui se disputent le pouvoir le, r i, graMis
m ocra tes, ont tenu lents conventions pourl eh"™/ 
date à la présidence et à viceZlfflen / ,
Du côté républicain, on se préoccupait h républl,iue-
de Roosevelt, et du parti de P *IWHWto
bataille en 1912. Ceux-ci 
leur chef était choisi

candi-

qu’il avait mené à la
se déclaraient prêts à se rallier, si

tous tes pourparlers entom» 
juge Hughes qui a obtenu la nomination à 
Roosevelt a été choisi par la convention 
refuse de se porter candidat.

C’est le 
cette convention.

Progressiste. Mais il 
eratimip 0nQ „ , . . Quant à la convention démo-sr * r - r-Hughes. Toutes les chances semblent l, 6 j"ge
faveur du président Wilson -


